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Ensuite, Lois s’est donc retrouvée face à la 
Roumaine Chiss.

« Là, j’étais fatiguée, mais aussi plus détendue parce 
que j’étais déjà en demi-finale et je savais que, si je 
perdais, je combattrais encore pour le bronze. J’étais 
sur mes gardes et je l’ai finalement battue, toujours au 
golden score. »
Heureusement, moins long que le précédent  ! 
On connaît la suite, Lois décrochant 
l’argent, une deuxième médaille 
européenne après le bronze, l’an 
dernier, à Malaga...

Superbe parcours que celui de 
Naoufal Ez Zerrad, en -60 kg, 
avec une médaille de bronze bien 
méritée. Au cours de cette journée, 
Nao ne s’est finalement incliné que 
face au futur champion d’Europe, 
l’Azéri Huseynov, victorieux de Jorre 
Verstraeten pour l’or.
«  J’étais bien préparé, concentré 
aussi. Surtout, mon stress a disparu à 
l’échauffement  ! J’étais donc bien dans 
ma tête au moment d’aborder mon 
premier combat, face au Slovène Pahor, 
que j’ai logiquement battu sur pénalités. 

Ensuite, j’ai éliminé l’Israélien Aharon. Face à Huseynov, 
je me suis dit que je n’avais rien à perdre et le combat 
fut plus équilibré que prévu parce qu’il est vraiment 
fort... Finalement, je ne regrette que la fin puisque je 
suis battu alors que le marquoir affiche 0:00. Sur le 
coup, je me suis demandé si son mouvement était 
valable. Les arbitres ont jugé que oui... Dommage 
parce qu’au golden score, je suis persuadé que j’avais 
encore ma chance de le battre. »
Renvoyé aux repêchages, Nao a, alors, écarté 

T
rois médailles, dont deux francophones ! 
De belles victoires, de courtes défaites...  
Il y eut des rires et des larmes, mi-
septembre, à Maribor, où avaient lieu 
les Championnats d’Europe juniors. 

Un sourire respectueux aussi, celui qu’affichait 
Lois Petit en saluant la Française Deleuil venant 
de la battre en finale des -44 kg. Il est vrai que 
la jeune Tournaisienne avait vu juste en pointant 
cette adversaire comme la 
plus redoutable, même si 
elle craignait également les 
Russes, qu’elle n’avait jamais 
rencontrées en compétition 
jusque-là. Et cette journée 
de vendredi s’est déroulée 
exactement comme Lois 
l’avait anticipée.

Exemptée du premier 
tour, vu son statut de 
n°2 mondial, la protégée d e 
Bernard Tambour écarta aisément la 
Monténégrine Nikolic, au deuxième, avant de 
tomber sur la... Russe Bulgakova. Une inconnue 
pour elle. Et Lois fut servie avec cette rivale, 
l’emportant après une lutte acharnée de 8.41 
et sur une pénalité logique adressée à la Russe. 
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Opposée à la Roumaine Chiss en demi, Lois dut 
encore attendre la prolongation pour s’imposer 
et atteindre la finale, ce qui lui assurait déjà la 
médaille d’argent.

« Cette finale pouvait tourner à l’avantage de l’une 
ou de l’autre et c’est Justine qui s’est imposée. Pour 
moi, elle est plus forte que Marine Gilly, n°1 mondial. 
Et je devrai travailler sur elle parce que je ne suis pas 
parvenue à placer mes attaques. Elle est petite et 
rapide, gauchère aussi, ce qui me pose des problèmes. 
Ceci dit, j’ai décroché l’argent... »

Même si elle a toujours préféré l’or, Lois était 
satisfaite de sa journée, qu’elle avait pourtant 
entamée rongée par beaucoup de stress.

«  Malgré la présence de Damien, de Bernard 
et de ma maman, j’étais, en effet, très stressée. 
Heureusement, mon premier combat, face à la 

Monténégrine Nikolic, m’a rassurée. Mais le deuxième, 
contre la Russe Bulgakova, fut très dur. Dès que j’ai posé 
les mains sur elle, j’ai senti que ce ne serait pas facile, 
d’autant qu’elle était très agressive. Elle m’a donné 
quelques coups et également étranglée au nez. J’avais 
tellement mal que j’en ai pleuré sur le tatami. Mais elle 
s’est quand même excusée... Pendant le golden score, 

nous étions toutes 
les deux mortes. 
J’ai attaqué une fois, 
deux fois. Puis, je me 
suis dit  : ‘Allez, une 
troisième et elle 
prend shido  !’ J’y 
ai été et l’arbitre 
l’a logiquement 
pénalisée. »

Champ. d’Europe Juniors
Maribor, 15-16/09/2017

Septembre 2017Septembre 2017
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POUR LOIS,
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POUR NAO



C
omme lors de l’Euro, mi-avril, à 
Varsovie, la délégation belge est 
malheureusement rentrée bredouille 
du Mondial, fin août, à Budapest. 
Avec un niveau logiquement plus 

relevé dans la capitale hongroise qu’en Pologne, 
nos judokas y ont pourtant mis la manière, 
mais ils n’ont pas été récompensés... Malgré 
une préparation minutieuse, une approche 
professionnelle, Toma Nikiforov, Charline Van 
Snick, Kenneth Van Gansbeke, Joachim Bottieau 
et Lola Mansour n’ont pas échappé à la dure 
réalité de ce Mondial où on devait se sublimer 
pour battre un ex-champion olympique, mondial 

ou européen en vue d’un éventuel podium. 
Frustration sur le plan du résultat, mais pas 

de la manière ou de l’attitude sur le tatami...

TOMA : « ÇA 
S’EST JOUÉ SUR 
DES DÉTAILS »

Nul doute qu’en voyant le Japonais Wolf, 21 
ans, être sacré champion du monde -100 kg, 
Toma Nikiforov a dû avoir un pincement au 
coeur. Ce judoka, le Bruxellois l’avait dominé 
pour décrocher l’or, en février, à Düsseldorf. 
Et, franchement, en voyant Toma expédier le 
Roumain Radu en quinze secondes, puis sortir 
le Kazakh 

l’Italien D’Angelo pour avoir le droit de disputer 
le bronze au Britannique McDonald, Top 5 
mondial, un sérieux client.
« Après mes cinquièmes places à Lignano, à Kaunas 
et à Berlin, je n’avais vraiment pas envie d’échouer 
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-55 kg 
Après une victoire convaincante face au 
Roumain Drimba, auquel il a mis waza-ari 
et ippon en un peu plus de deux minutes, 
Julien Debruycker s’est incliné sur 
immobilisation par l’Italien Carlino, futur 
cinquième, le bronze revenant au Roumain 
Luncan...

-52 kg
Autoritaire face à la Britannique Piechota 
(waza-ari après cinq secondes  !) et à 
la Française Marcus Tabellion, qu’elle a 
immobilisée, Myriam Blavier semblait 
bien partie avant de tomber, en demi-
finale, sur l’Israélienne Temelkova, 
future médaillée d’argent. Renvoyée 
au combat pour le bronze, Myriam 
a, malheureusement, échoué contre 
l’Azérie Azizova.

-70 kg
Journée à oublier pour Sophie Berger 
et Gabriella Willems, toutes deux 
battues dès leur entrée en lice. Au premier 
tour, Sophie s’est inclinée face à la Slovène 
Opresnik. Exemptée de ce tour initial, vu 
son statut de tête de série, Gaby a, elle, 
subi la loi de l’Ukrainienne Khryashchevska 
après, pourtant, une excellent séquence au 
sol en début de combat...

Pour le reste...

encore au pied du podium. Je me suis donc livré à 
fond et plus encore au golden score. Et, franchement, 
je suis très heureux d’avoir décroché cette médaille. 
Elle tombe bien ! Elle récompense, en tout cas, mon 
investissement total... »

Cette médaille tombe d’autant que Naoufal (20 
ans), étudiant en Éducation physique à Bruxelles, 
avait à coeur de prouver qu’il peut combiner ses 
études supérieures avec le judo.
« Je suis souvent parti, en stage ou en compet. Mais 

j’essaie de suivre au mieux mes études 
et on verra ce que ça donnera en fin 
d’année. »
Venu au judo un peu par hasard, 
Nao affiche désormais une certaine 
ambition...

« À cinq ans, j’ai voulu m’affilier à un club d’athlétisme. 
Mais on m’a répondu que j’étais trop petit 
et, surtout, trop jeune. Et de revenir l’année 
suivante... Je me suis, alors, dirigé vers le 
judo et, en particulier, le Budo Bruxelles, 
non loin de chez moi, à Laeken. »
Bien lui en a pris puisque le voilà l’un 
des meilleurs Belges. Mais pas encore 
le meilleur !

« Avec Flavio Dimarca et Jorre Verstraeten, 
pour ne citer vraiment qu’eux, il y a une 
fameuse concurrence chez nous. C’est 
pourquoi devenir n°1 belge est encore 
un rêve pour moi... Mais il va de soi que 

je rêve de l’être, de disputer l’Euro, le 
Mondial et, forcément, les Jeux. J’espère 
vraiment réaliser ce beau rêve un jour... »

Champ. du Monde Seniors
Budapest, 28/08-02/09/2017

PAS RÉCOMPENSÉS...

L’Écho des Tatamis - 7

Août - Septembre 2017Septembre 2017



CHARLINE :  
« J’APPRENDS 
ENCORE... »

Assise sur une chaise, à la sortie du tatami, 
Charline Van Snick était au bord des larmes. 
Face à elle, Dimitri Dragin, tentait de la consoler, 
tout en tant lui reprochant d’avoir changé de 
tactique en cours de combat, perdu, face à 
l’Israélienne Cohen. Le regard dans le vide, la 
Liégeoise entendait, mais n’écoutait pas. Dans sa 
tête, défilaient les images de ce troisième tour des 
-52 kg face à une adversaire qu’elle avait battue, 
en mars, à Bakou. Et, surtout, le moment où les 
arbitres préposés à la vidéo ont accordé l’avantage, 
finalement décisif, à sa rivale alors que le marquoir 
indiquait encore 42 secondes de combat.

« À chaud, je n’ai pas compris pourquoi les arbitres 
l’ont créditée d’un mouvement que j’avais, moi-même, 
initié. Elle ne m’avait jamais mise en péril. Au contraire, 
j’avais l’impression d’avoir encaissé des pénalités 
imméritées. Je m’étais bien préparée et j’avais mieux 
géré ce Mondial que l’Euro, mi-avril, à Varsovie. Mais, 
au décompte final, le résultat fut le même. J’ai passé 

Rakov à la prolongation, on l’imaginait dans un 
jour faste. D’autant que, dans la foulée, il écarta 
l’Égyptien Darwish. Mais la machine Nikiforov 
s’est enrayée face au Néerlandais Korrel.

« Je me sentais hyper bien et je connaissais Korrel 
pour l’avoir déjà rencontré à trois reprises avec 
deux victoires à la clé. Mais, dans ce genre de 
combat, c’est souvent le premier qui marque qui 

gagne. Et j’ai commis une erreur. Il m’a projeté, puis 
immobilisé. Je m’en suis sorti. J’ai récupéré quelques 
secondes, puis j’ai tout essayé. Mais il a fui... »

Renvoyé aux repêchages, après une pause 
longue de deux heures pendant laquelle il tenta 
de se sortir cette défaite de la tête, Toma se 
retrouva, alors, face à l’Azéri Gasimov, vice-
champion olympique en titre. Un gros morceau !

« Je ne l’avais jamais rencontré, mais je connaissais 
sa technique. Et je suis quand même tombé dans le 
panneau. Il n’était pas si fort mais, ce Gasimov, c’est 
un malin. »

Et, une fois de plus, la défaite fut 
particulièrement amère pour Toma qui mit de 
longues minutes à s’en remettre. Pour lui, on 
peut évoquer la détresse.

« Chaque défaite est un choc pour moi, surtout 
quand j’en suis responsable. Même si ça paraît 
présomptueux, compte tenu de l’issue de cette 
journée, j’étais venu pour gagner ! Et pour y arriver, 
je devais me ménager. Tout au long de la journée, j’ai 
écouté les conseils du staff. J’étais concentré, mais 
ça s’est joué sur des détails. »

un tour, puis j’ai été éliminée. Pourtant, j’étais confiante. 
Je savais comment m’y prendre. Mais tous ces efforts 
pour ça, c’est dur à encaisser. »

Après avoir attendu plus de deux heures pour 
monter sur le tatami puisqu’elle était exemptée du 
premier tour, Charline a enchaîné deux combats en 
43 minutes.
« J’y étais préparée ! Si j’avais pu, j’en aurais disputé 
un troisième dans la foulée. »

Malheureusement, c’est depuis les tribunes que 
Charline a assisté à la victoire de Cohen sur 
la Kosovare Krasniqi, preuve que l’Israélienne 
n’est pas n°3 mondial par hasard. En attendant, la 
tristesse n’avait pas quitté la Liégeoise qui a fêté 
ses 27 ans le 2 septembre.
« J’avais envie de montrer que je suis toujours là... 
Alors, oui, je suis triste parce que je suis persuadée que 
je pouvais obtenir un meilleur résultat. Ce n’est pas 
comme si j’avais été jetée. J’étais aussi forte, mais un 
détail a causé ma perte. »

Mieux préparée que pour l’Euro où elle était 
arrivée fatiguée, Charline doit encore trouver sa 
place dans sa nouvelle catégorie et ça prend peut-
être plus de temps qu’elle ne le pensait.
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KENNETH : 
« C’ÉTAIT  

MON JOUR ! »
Le jour de grâce de Kenneth Van Gansbeke 
s’est achevé plus tôt que le sympathique Gantois 
ne l’espérait, à l’issue d’une défaite face au Sud-
Coréen An. Malgré les lettres de noblesse de 
son adversaire, champion du monde et vice-
champion olympique en -66 kg, Kenneth croyait 
en sa chance. Enfin débarrassé de ce stress qui 
l’a si souvent contrarié par le passé, il a brillé 
pour éliminer le Slovène Jereb et l’Ouzbekh 
Nurillaev, lesquels ont, tous deux, abandonné 
sur une clé de bras de notre compatriote. À 
la sortie de ce deuxième combat victorieux, 
Kenneth en était persuadé : c’était son jour ! 
De retour à la salle d’échauffement, il répéta 
certains mouvements avec Damiano Martinuzzi, 
ceux à tenter, mais aussi ceux à ne pas essayer 
face à ce cador de la catégorie. C’est donc 
gonflé à bloc que Kenneth se retrouva sur le 
tatami pour disputer son huitième de finale.

« D’emblée, je me suis senti à l’aise et j’ai contrôlé 
le combat. En confiance, je me suis dit que je 
pouvais le battre, d’autant qu’il ne semblait pas à 

l’aise, encaissant deux pénalités. 
Pour une à mon passif... Mais 
je ne suis pas parvenu à 
marquer. J’y étais presque sur un 
mouvement auquel je n’ai pas 
assez cru. Nous nous sommes, 
alors, retrouvés à la prolongation. 
Et là, j’ai commis une erreur, que 
j’ai payée cash. »

Il est vrai que Kenneth Van 
Gansbeke avait affaire à l’un 
des meilleurs judokas au 
monde... Mais il est parvenu 
à rivaliser avec lui et c’est 
ce qu’il devra retenir de ce 
Mondial !

Joachim : 
« Quatre minutes, 

c’est court »
Couché sur le tatami de la salle d’échauffement, 
Joachim Bottieau avait le regard fixé 
vers l’un des trois écrans de télévision qui 
retransmettaient les combats. Le Hennuyer 
suivait l’évolution de celui qui opposait, en -81 
kg, l’Italien Marconcini au Hongrois Ungvari, 

lequel était soutenu par une foule en délire. Ce 
combat, Jo aurait aimé disputer ! Mais voilà, au 
tour précédent (le troisième...), il n’avait pas 
réussi à prendre sa revanche sur cet Italien, son 
tombeur aux Jeux de Rio. Une déception de plus, 
même s’il parvenait à la relativiser.

« La coïncidence a voulu que l’an dernier, à Rio, j’ai 
perdu sur une pénalité, alors que j’avais attaqué 
pendant tout le combat, et qu’ici, je menais d’une 
pénalité au terme du temps réglementaire. Mais, 
entre-temps, le règlement a changé et je me suis 
retrouvé au golden score. Je l’avais déjà constaté 
lors de mon retour, fin mai, à Ekaterinburg et, début 
juin, à Bucarest : quatre minutes de combat, c’est 
court ! »

Au cours des mois qui ont suivi sa désillusion 
olympique, Joachim a douté, bien sûr, mais il n’a 
jamais pensé arrêter. Au contraire, en partant 
au Japon, en Corée et en Géorgie, il a cherché 
à améliorer son judo et, en particulier, face à 
des adversaires gauchers, comme l’Australien 
Kouros et l’Italien Marconcini, justement, 
présents à Budapest.

« Prendre l’Australien avait toutes les allures d’un 
piège, mais je m’en suis sorti sans, pour autant, 
réussir à marquer avant la prolongation. Je l’ai 
emporté, mais je n’étais ni sublimé, ni inquiet. 
Ensuite, face à l’Italien, j’étais persuadé de pouvoir 
le battre. J’avais d’ailleurs mis une tactique au 
point pour y arriver. À Rio, j’avais constaté qu’il était 
très puissant du bras gauche. Et, ici, il a attaqué 
à droite ! J’en ai été perturbé, ne parvenant pas 
à placer mes attaques. En plus, il affichait une 
condition d’enfer ! »

Lola : « Frustrée 
par l’arbitre »

Le Mondial hongrois a tourné vraiment (trop) 
court pour Lola Mansour, battue d’emblée, en 
-70 kg, par la Suédoise Bernholm, n°14 mondial. 
Et la Bruxelloise était frustrée à sa sortie du 
tatami où elle estimait avoir été piégée par 
l’arbitrage.

« J’étais 
bien dans ce 
combat. Mais, 
à un moment, 
la Suédoise 
m’a dominée 
à la garde. 
J’ai bloqué. 
Et l’arbitre 
central a crié : 
‘Mate’. Juste 
au moment où mon adversaire a lancé son 
mouvement. Moi, je n’ai pas résisté, pensant que ça 
ne comptait pas. Puis, un peu plus tard, les arbitres 
préposés à la vidéo sont revenus sur cette action 
pour accorder un avantage à la Suédoise. Peut-être 
avaient-ils les images et pas le son ? Mais, sur le 
tatami, l’arbitre n’a plus rien à dire. Tout se juge 
en coulisses et, parfois même, par un superviseur 
qui ajuste encore les décisions prises au cours du 
combat. La prochaine fois, je tombe sur le ventre. »

En attendant, Lola a subi une défaite imméritée.

« Je montais en puissance et je pensais pouvoir 
trouver l’ouverture au golden score. Même 
chamboulée par une blessure au doigt, ma 
préparation a été solide. Je me sentais bien, 
beaucoup mieux que lors des Championnats 
d’Europe, mi-avril, à Varsovie. Alors, tout ça pour être 
sortie ainsi... C’est bête ! J’aurais préféré prendre un 
ippon que devoir remballer mon kimono après un 
tel combat et une telle décision. À une trentaine de 
secondes de la fin, je n’ai pu renverser la situation à 
puisqu’elle s’encourait dès que je l’approchais. »
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Quatre jeunes francophones, sur les six Belges, 
étaient engagés lors de ces Championnats 
d’Europe -18 ans. Outre la médaille de bronze 
de Jente Verstraeten, la soeur de Jorre (quelle 
famille !), en -40 kg, Malik Umayev a signé un 
beau parcours en -66 kg. Après avoir écarté 
le Biélorusse Trukhan au terme d’un combat 
indécis, Malik est tombé face au Russe Pridira, 
futur médaillé de bronze... Mais, là aussi, le 
face-à-face fut acharné puisque le Liégeois n’a 
cédé que sur une pénalité au golden score. 
Renvoyé aux repêchages, Malik a, alors, éliminé 
de manière convaincante l’Estonien Stupkin et 
le Turc Kandemir avant de s’incliner, encore au 
golden score, sur un waza-ari de son adversaire, 
le Bulgare Hristov.

P
aris ne sourit décidément 
pas à Toma Nikiforov ! Après 
son élimination au troisième 
tour, l’an dernier, des œuvres 
de l’Azéri Mammadov, le 

Bruxellois a, cette fois, été disqualifié 
dès son entrée en lice face au Russe 
Denisov. Un véritable choc pour Toma 
qui mit un long moment à sortir de 
l’arène. Il était au bord des larmes (de 
rage) en commentant la décision des 
arbitres. « Je ne comprends pas ce qu’on 
me reproche ! Je n’ai pas pour habitude 
de critiquer les arbitres mais, ici, ils m’ont 
volé la victoire. D’abord, parce que je me-
nais largement ce combat. Ensuite, parce 
que sur mon deuxième waza-ari, il y a 
ippon. Ni plus ni moins  ! Et ce combat 
aurait dû s’arrêter là. Mais il a continué. 
Jamais je ne me suis senti menacé par 
ce Denisov, que je n’avais encore jamais 
rencontré jusque-là. »

De fait, le Russe, vainqueur à Qingdao 
et à Tokyo, en fin d’année dernière, ne 
parvenait pas à bousculer un Nikifo-
rov serein. Jusqu’à ce fameux mou-
vement, à 33 secondes de la fin, où 
Toma prit le bras (le coude ?) de son 
rival. Les deux judokas tombèrent et 
le Russe traîna à se relever. « Il a com-
mencé à pousser des cris en se tordant 
de douleur comme si je lui avais cassé le 
bras et les arbitres se sont laissés influen-
cer. Et moi qui pensais que les nouvelles 
règles d’arbitrage étaient destinées à fa-
voriser les judokas offensifs. Ici, c’est tout 
le contraire ! Ce Russe a vraiment bien 
joué le coup puisque, une fois la sanction 
tombée, il n’avait plus mal au bras pour 
venir me saluer. Je suis dégoûté ! »

Et Toma de poursuivre : « Je n’ai aucun 
problème à perdre face à un adversaire 
plus fort que moi... Mais pas comme ça ! 
Cette disqualification est ridicule. Je suis 
d’accord qu’on protège les judokas de 
certains mouvements dangereux, mais le 
judo est un sport de combat. On ne peut 
pas tout interdire. Ceci dit, il faut que je 
progresse dans la gestion de ces com-
bats où je mène au score, mais ne pas 
attaquer n’est pas dans mes gènes. Moi, 
je viens toujours pour combattre. Peut-
être devrais-je parfois me freiner car ce 
Russe a vraiment profité de la situation 
pour s’imposer. Au fond, il n’avait d’autre 
choix puisqu’il ne parvenait pas à m’in-
quiéter à la régulière. Franchement, je 
regrette tout son cinéma... »

La vidéo du combat -100 kg  
entre Toma Nikiforov et le Russe Denisov :
https://youtu.be/i3eb2dBc99Y
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FAITES DE 
VOTRE HOBBY 
VOTRE VIE
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Champ. d’Europe Cadets
Kaunas, 30/06-01/07/2017

BEAU 
PARCOURS 
DE MALIK

-81 kg
Dur, dur pour Nicolas 
Dejace, battu à deux 
reprises. D’abord, par le 
Géorgien Sulamanidze. 
Ensuite, en repêchages, par 
l’Arménien Avetisyan...

-57 kg
Battue d’emblée par la 
Polonaise Kropska, Manon 
Lecharlier s’est rebiffée, 
en repêchages, face à 
l’Autrichienne Lackner, 
qu’elle a écartée par deux 
waza-aris à un. Opposée 
à la Russe, Zueva au tour 
suivant, Manon ne s’est 
inclinée qu’après 1.59 au 
golden score. Dommage...

-63 kg
Une victoire, 
une défaite pour 
Alessia Corrao. 
Victorieuse de la 
Roumaine Toma, 
la Liégeoise n’a 
pas tenu face à la 
Bosnienne Samardzic !

Pour le reste...
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Encore quatre jeunes francophones en lice au Festival 
olympique de la Jeunesse européenne (EYOF, en anglais...) 
et encore une médaille, cette fois en or (!), à l’actif de Jente 
Verstraeten en -40 kg. Encore et toujours, aussi, un Malik 
Umayev courageux, mais malheureusement pas récompensé 

de ses nombreux 
efforts en -66 kg. 
Après trois combats 
très convaincants, 
dont le premier 
au golden score, 
qui lui ont permis 
d’éliminer le 
Portugais Lopes, 
l’Estonien Nuriev 
et le Britannique 

Platt, le Liégeois s’est incliné, en demi-finale, face au Géorgien 
Chikhelidze sur trois pénalités. Renvoyé dans la foulée 
en finale pour le bronze, Malik a, alors, subi la loi du Letton 
Galaktionovs, vainqueur par waza-ari.

Grand Chelem Paris, 11-12 février 2017Juillet 2017
EYOF
Györ, 25-29/07/2017

-81 kg
Pas de chance Nicolas 
Dejace qui est tombé 
face au redoutable 
Géorgien Akhalkatsi, futur 
médaillé de bronze. Pas de 
repêchage, cette fois...

-57 kg
Victorieuse de l’Allemande 
Beitans, à qui elle a mis 
trois waza-aris et un 
ippon en 2.40 (!), Manon 
Lecharlier s’est, ensuite, 
inclinée, des oeuvres de la 
Slovène Kajzer. Repêchée, 
Manon a subi la loi de la 
Britannique Steele, future 
médaillée de bronze.

Pour le reste...

MALIK, ENCORE, 
PAS RÉCOMPENSÉ

L
es Universiades n’ont pas 
souri à Flavio Dimarca qui semblait, 
pourtant, bien parti pour y décrocher une 
médaille en -60 kg... Après deux victoires 
convaincantes, face au Dominicain Santos 

Almonte et au Khirgiztanais Sangynbai Uulu, le 
Hennuyer est, certes, tombé sur le Kazakh Ibrayev, 
mais s’est bien ressaisi, en repêchages, écartant le 
Néerlandais Koffijberg. Puis, vint le Russe Oguzov. 
Un combat fatal pour Flavio...
« J’y ai reçu un coup de genou sur l’épaule, qui s’est 
déboîtée. 
Avec le 
médecin, je 
suis parvenu 
à la remettre 
en place et 
à poursuivre 
mais, à dix 
secondes 
de la fin, je 
suis retombé 
dessus. Et, 
là, c’en était terminé ! J’ai dû abandonner et laisser filer 
cette médaille de bronze à laquelle je croyais. J’ai été 
emmené à l’hôpital où on m’a remis mon épaule. »

Et c’est dans ce triste état que Flavio est rentré 
en Belgique où il a immédiatement consulté son 
médecin et passé des examens.
« Ceux-ci se sont révélés sans appel pour moi : 
opération ! Je n’avais vraiment pas le choix si je voulais 
continuer le judo, surtout de haut niveau. »
Cette intervention chirurgicale, Flavio Dimarca l’a 
subie le mardi 19 septembre. Et la conséquence est 
qu’il est out pour... sept mois.
« Le médecin m’a, en effet, annoncé cinq mois sans 
judo et deux autres pour revenir au niveau qui était 
le mien. C’est dommage parce que j’étais dans une 
excellente passe. Après ma médaille de bronze à Visé, 
j’avais décroché l’or à Anvers et l’argent à Abidjan. Je me 
sentais vraiment bien... Mais, avec le temps, j’ai avalé 
ma déception. »

Dommage, quand même, pour le Hennuyer de 21 
ans qui devait s’aligner aux Championnats d’Europe 
-23 ans, en novembre.
« Oui ! D’autant que la seule activité physique qui m’est 
autorisée est le vélo d’appartement et je déteste ça ! 
Je dois donc prendre mon mal en patience, mais ma 
famille, mes amis et le staff fédéral sont, tous, là pour 
me soutenir... »
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Universiades
Taipei, 20-23/08/2017

FLAVIO FAUCHÉ 

DANS SON ÉLAN
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Août 2017

-73 kg
Défaite, d’emblée, pour 
Denis Caro face au Kazakh 
Shaimerdenov, futur médaillé 
de bronze... « Humainement, 
ce fut une formidable 
expérience. C’était mon premier 
séjour en Asie. Sur le plan 
sportif, je suis déçu de mon résultat puisque j’ai 
été sorti d’emblée. J’ai commis une erreur à trente 
secondes de la fin de ce combat. Et puis, surtout, j’ai 
senti que je n’étais pas prêt à défier un gars de ce 
niveau, compte tenu de ma courte préparation. »

-48 kg
Après une victoire face à 
la Croate Matijevic, Anne-
Sophie Jura s’est inclinée, 
des oeuvres de la Française 
Lhenry. Une petite déception, 
cette fois, pour Anne-So...

-52 kg
Défaite, d’emblée, pour 
Evelien Cappaert, face à la 
Thaïlandaise Warasiha, elle-
même battue au tour suivant 
par la Japonaise Tatsukawa, 
future médaillée d’or.

Pour le reste...



Quatre médailles ! Trois d’or et une 
d’argent... Tel fut le superbe bilan des 
Francophones, début juillet, à Gdynia. 
Un total auquel il convient également 

d’ajouter l’or décroché en -57 kg par Mina Libeer. 
Pour le plaisir, citons donc Naoufal Ez Zerrad, 
vainqueur en -60 kg après deux cinquièmes 
places, à Lignano et à Kaunas. Mais aussi Myriam 
Blavier (-52 kg) et Gabriella Willems (-70 kg), 
toutes deux sur la plus haute marche du podium. 
Et, last but not least, Julien Debruycker, médaillé 
d’argent en -55 kg.

Dans le détail...

-55 kg
Après deux frustrantes septièmes places, à 
Lignano et à Kaunas, Julien Debruycker est -70 kg

Sans-faute également pour Gabriella Willems 
avec la plus haute marche du podium pour 
récompenser quatre victoires par ippon ! Exit 
donc la Française N Tcham Po, la Polonaise 
Wroblewska, la Française Tarting et, surtout, 
en finale, victoire contre la Néerlandaise Jager. 
Dans le même temps, malheureusement, Sophie 
Berger a, elle, échoué au pied du podium... Après 
une victoire face à l’Allemande Konsolke, Sophie 
a subi la loi de la Française Olarte. En repêchages, 
la Liégeoise a encore gagné deux combats, 
face à la Canadienne Chirila et à la Lituanienne 
Piskunova, mais s’est inclinée pour le bronze 
contre la Française Tarting.

L’Écho des Tatamis - 17

monté sur son premier podium international, 
n’étant battu qu’en finale par le Français Raoul 
Hebrard. Auparavant, le Tournaisien avait écarté 
de brillante manière le Polonais Szleja ainsi que 
les Français Routier et Lambert. Aucun doute : le 
champion de Belgique a marqué des points lors 
de ce rendez-vous polonais. À suivre...

-60 kg
Parcours sans faute pour Naoufal Ez Zerrad 
qui a confirmé tout le bien qu’on pensait de 
lui. Quatre ippons et un waza-ari pour cinq 
victoires convaincantes... Nao a éliminé le 
Français Renaudin et l’Allemand Hehtke avant 
d’être poussé au golden score par le Biélorusse 
Muzhaila. Écartant le Français Macrez de la finale, 
le Bruxellois a remporté celle-ci aux dépense 
d’un autre Français, Dumontier, pénalisé à trois 
reprises.

-90 kg
Une victoire au golden score face au Biélorusse 
Sachylovich, puis une défaite expéditive, des 
oeuvres du Polonais Ozimek, futur médaillé 
de bronze, Dylian Nikiforov a dû vraiment 
s’accrocher lors de ce rendez-vous polonais. 
Repêché, Dylian a encore battu l’Ukrainien 
Onishchuk, mais s’est, ensuite, définitivement 
incliné face au Français Loussala, l’autre futur 
médaillé de bronze. À revoir !

European Cup
Gdynia, 08-09/07/2017

-48 kg
Pour sa seule apparition de la saison en -48 
kg, Lois Petit n’a pas été heureuse puisqu’elle 
s’est inclinée face à la Française Vieu, puis à la 
Portugaise Matias.

-52 kg
Cinquième à l’European Open (seniors) de 
Prague, puis victorieuse à Kaunas, Myriam 
Blavier a confirmé son excellent état de forme 
de l’été avec une autre médaille d’or au terme 
d’un parcours qui a vu la Liégeoise écarter la 
Canadienne Koliaska, l’Italienne Castagnola et 
la Française Pont avant de battre, en finale, la 
Polonaise Cieslik au golden score.

Juillet 2017

DE L’OR 
ET DE 

L’ARGENT !



Trois médailles encore, dont deux 
francophones ! L’or pour Matthias 
Casse en -81 kg, mais surtout à 
nouveau l’or pour Lois Petit. La 

Tournaisienne a ainsi remis les pendules 
à l’heure après son petit couac, en -48 kg 
(certes...), de début juillet, à Gdynia. Pour 
compléter le tableau de chasse de nos 
compatriotes, Myriam Blavier s’est offert le 
bronze, que n’a pu décrocher sa rivale nationale 
en -52 kg, Amber Ryheul, cinquième de ce 
rendez-vous allemand assez relevé. Preuve 
de la qualité des prestations de nos jeunes 
représentants !

Dans le détail...

-55 kg
Deux victoires, puis deux défaites pour Julien 

Debruycker. Expéditif face à l’Azéri Aliyev, 
convaincant face au Turc Ozisik, le Tournaisien 
s’est, ensuite, incliné sur pénalité, après 3.09 
au golden score, contre le Roumain Luncan. 
Rageant ! En repêchages, Julien a, alors, subi la 
loi du Géorgien Alkhazashviliu, se classant à une 
frustrante neuvième place.

-60 kg
Pas de médaille, cette fois, 
pour Naoufal Ez Zerrad, 
malheureusement battu en finale 
pour le bronze par le Russe Bliev. 
Auparavant, Nao avait éliminé 
le Britannique Wakes et l’Italien 
Rea avant de s’incliner face à 
l’Azéri Huseynov, futur vainqueur 
et... champion d’Europe. Renvoyé 
aux repêchages, le Bruxellois a 
écarté le Brésilien Pires et... Jorre 
Verstraeten, mais n’a pu concrétiser 
ce beau parcours en montant sur la 
troisième marche du podium.

-90 kg
Douloureuse défaite, dès son entrée en lice, 
pour Dylian Nikiforov. Le Bruxellois a subi 
la loi du Géorgien Gogoladze, non sans avoir 
chèrement vendu sa peau puisque les deux 
judokas ont marqué waza-ari avant que le 
Géorgien ne l’emporte par ippon après 3.23.

-44 kg
De retour dans sa catégorie après l’épisode de 
Gdynia en -48 kg, Lois Petit n’a pas manqué 
l’opportunité de s’imposer, écartant d’abord la 

Brésilienne Marinho, puis la Turque Akyuz avant 
de prendre le meilleur, en finale, sur la Française 
Gilly, n°1 mondial, avec un waza-ari au golden 
score. Victoire convaincante et encourageante 
pour Lois !

-52 kg
Après l’or à Gdynia, Myriam Blavier a 
décroché le bronze en Allemagne où la 
Liégeoise n’a été battue que par l’Azérie Azizova 
en demi-finales. Auparavant, Myriam avait éliminé 
l’Allemande Kraenkel et la Brésilienne Taba. Et, 
en finale pour le bronze, elle n’a laissé aucune 
chance à la Française Pont, à qui elle a mis deux 
waza-ari et un ippon en 1.27 !

-70 kg
En l’absence de Gabriella Willems, Sophie 
Berger était notre seule représentante en -70 
kg, où elle s’est classée septième. Victorieuse 
de ses deux premiers combats, face à l’Italienne 
Volpe et à la Britannique Ludford, Sophie s’est, 
ensuite, inclinée contre la Brésilienne Santana, 
future médaillée de bronze. Repêchée, la 
Liégeoise a encore battu la Polonaise Miller 
avant de succomber face à la Française Olarte, 
décidément sa... bête noire.
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European Cup
Berlin, 29-30/07/2017

LOIS À 
NOUVEAU 
EN OR...



Et de trois pour Anne-Sophie Jura ! 
Après Sarajevo (European Cup) et 
Bucarest (European Open), Anne-So a 
décroché sa troisième médaille de bronze 

en -48 kg, mi-juillet, à Sarrebruck. Un nouveau 
podium que la Hennuyère de 24 ans a savouré 
à sa juste valeur, elle qui revient de très loin. 
Après onze mois sans compétition, dont huit de 
revalidation, en raison d’une grave blessure au 
genou, Anne-So a retrouvé toutes ses sensations 
sur le tatami. Libérée, offensive, elle ne s’est 
inclinée que face à la Roumaine Ungureanu, 
double médaillée de bronze européenne, qui 
l’avait déjà battue en Roumanie. Au deuxième 
tour... « Je n’ai pas réussi à m’imposer, à placer mes 
mouvements face à cette adversaire redoutable. 
Il faut reconnaître qu’elle est, pour le moment, 
un cran au-dessus de moi. » Auparavant, notre 
compatriote avait écarté la Polonaise Stankiewicz. 
Puis, renvoyée aux repêchages, Anne-So a éliminé 
de manière convaincante l’Allemande Rotthoff 
et la Finlandaise Kosonen pour avoir le droit de 
disputer et... de ravir le bronze à la Roumaine 
Pop. Oui, Anne-Sophie Jura persiste et signe !

European Cup
Sarrebruck, 15-16/07/2017

Juillet 2017

ANNE-SO 
PERSISTE 
ET SIGNE !
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Déjà tout heureux de retrouver les 
tatamis de compétition après une 
blessure à la jambe, Denis Caro ne 
s’attendait sans doute pas à disputer 

autant de combats en -73 kg, début septembre, 
à Bratislava. « Six au total ! Ce qui m’a redonné 
confiance en mes moyens. Mon seul regret est mon 
combat, en quarts de finale, face au Néerlandais 
Bakker. Il n’était pas vraiment plus fort que moi, mais 
j’étais trop court physiquement. Après, j’en gagne 
encore un, puis je perds contre le Lituanien Tarulis et 
je me classe septième. » Mais Denis en redemande 
parce qu’il a un sacré tempérament, lui dont la 
carrière sportive fut contrariée par... Lyme, une 
maladie infectieuse due à une bactérie appelée 
Borrelia, transmise par une piqûre de tique 

infectée. « J’en souffre encore, mais je me soigne 
aux antibiotiques. Il est vrai que j’ai dû arrêter le judo 
pendant un an. J’étais incapable de me lever. J’avais 
perdu sept kilos ! Mais je m’en suis sorti parce que je 
suis bien entouré. » Et il le fut encore quand, début 
avril, le Visétois rentra blessé de Dubrovnik. « J’y 
ai reçu un violent coup sur la jambe... Une douleur 
atroce ! Mais j’ai continué. Deux combats, perdus, 
sur une jambe. Quand je suis revenu en Belgique, j’ai 
passé une radio qui n’a rien détecté de particulier. 
Mais j’avais toujours mal. J’ai pris un mois de repos. 
Mais, de retour à l’entraînement, j’avais toujours aussi 
mal. Ce n’est finalement que trois mois plus tard, mi-

juillet, que je me suis décidé à passer 
une autre radio, dont le verdict m’a 
abasourdi : fracture du péroné ! Là, 
j’ai compris pourquoi je souffrais 
autant sur le tatami. » Qu’à cela ne 
tienne, Denis Caro a pris son mal 
en patience et le revoilà prêt au 
combat !
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European Cup
Bratislava, 09-10/09/2017

DENIS PRÊT  

AU COMBAT...
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septembre 2017

-60 kg
Une victoire, une défaite pour 
Adrien Quertinmont. 
Victorieux de l’Irlandais Nash, 
Adrien s’est, ensuite, incliné face 
au Hongrois Pongracz, futur 
médaillé de bronze...

Pour le reste...

-60 kg
Une victoire, une défaite pour Flavio 
Dimarca. Après s’être imposé sur 
pénalité, au golden score, au Néerlandais 
Belkaid, le Montois a malheureusement 
subi le même triste sort face au Russe 
Zairbekov (futur cinquième...), victorieux 
sur pénalité, lui aussi au golden score !

-73 kg
Défaite, d’emblée, pour Loïc Demierbe 
qui n’a tenu que... 32 secondes contre 
le Kazakh Zhumakanov. Un rendez-vous 
manqué et à oublier pour Loïc...

-52 kg
Après un combat très disputé et très 
indécis, mais bel et bien gagné, au golden 
score, face la Néerlandaise Janssen, 
Evelien Cappaert n’a pas trouvé de 
solution contre la Britannique Renicks. 
Evelien a ainsi encaissé trois pénalités ! 
Défaite trop précoce pour être 
repêchée...

Pour le reste...



C
harline Van 
Snick a décroché 
une superbe 
médaille de bronze 
au Grand Prix de 

Tachkent, en battant l’Israélienne 
Bezalel. Visiblement libérée, la 
Liégeoise est apparue offensive 
dans cette petite finale des -52 
kg face à une adversaire qu’elle 
avait rencontrée et battue, en 
mars, au Grand Prix de Bakou... 
Solide sur ses jambes, Charline 
a harcelé Bezalel, n°34 mondial, 
tant debout qu’au sol, l’un de ses 
points forts. Marquant, d’abord, 
sur un superbe mouvement, elle 
a, ensuite, enchaîné avec une 
immobilisation, qui lui a coûté 
beaucoup d’énergie, pour s’offrir 
un nouveau podium disputé, mais 
amplement mérité ! La journée 
avait pourtant mal commencé 

pour Charline, battue par la 
jeune Israélienne Temelkova, 20 
ans et... n°136 mondial ! Vice-
championne d’Europe juniors 
(après avoir battu Myriam Blavier 
en demi-finale...), celle-ci est 
parvenue à renverser la Liégeoise 
qui mit du temps à se remettre 
de ce camouflet. Accroupie à la 
sortie du tatami, Charline broyait 
du noir mais, en championne, elle 
sut se ressaisir. Se retrouvant en 
repêchages face à la Mongole 
Adiyasambuu, battue sur le gong 
par la Polonaise Pienkowska, 
elle dut attendre la prolongation 
pour s’imposer, au sol, en 
retournant littéralement son 
adversaire sur le dos. Ouf ! En 
route pour le bronze et un 
nouveau podium après un Euro 
et un Mondial qui n’ont pas 
répondu à ses attentes... 

Grand Prix
 Tachkent, 06-08/10/2017

octobre 2017

CHARLINE EN BRONZE !

-66 kg
Kenneth Van Gansbeke 
fut moins heureux que 
Charline. Après une victoire 
convaincante face au Tadjik 
Sarakhonov, le Gantois s’est 
incliné contre le Biélorusse 
Minkou, n°15 mondial. 
Renvoyé aux repêchages, 
Kenneth se retrouva, alors, 
face au Mongol Dovdon, 
n°10, une tâche a 
priori encore plus 
ardue. Malgré deux 
pénalités, il résista 
bien, poussant 
son adversaire à 
la prolongation. 
Et il prit même l’initiative, 
notamment au sol, jusqu’à ce 
que le Mongol trouve la faille 
et marque. Déception !

Pour le reste...

octobre 2017

M2 -81 kg

Vice-champion du monde en 2015, 
Fabian Vanhollebeke fut moins 
heureux cette année et, pourtant, il a 
réussi une belle journée, dont il ne fut 
malheureusement 
pas récompensé par 
une médaille. Après 
trois victoires, 
face au Français 
Cribel, à l’Italien 
Giovinettino et 
au Brésilien Luz, 
Fabian s’est incliné, 
en demi-finales, 
contre l’Ukrainien 
Ananchenko, puis 
pour le bronze, des 
oeuvres du Russe 
Anikin. Dommage...

Champ. du Monde Vétérans 
Olbia, 30/09-03/10/2017

Quatre médailles, deux d’or et deux d’argent, 
tel est le beau bilan belge aux Championnats du 
Monde Vétérans, à Olbia. Alors, ne boudons pas 
notre plaisir...
En M3 -100 kg, Tim Pedus et en F5 -52 kg, 
Annick Van de Voorde se sont imposés tandis 
qu’en M4 +100 kg, François Latour et en F1 
-52 kg, Lieve Faes ont décroché l’argent.
À 48 ans, François a signé un super parcours 
en battant le Russe Kasatkin (ippon) ainsi que 
l’Allemand Schulte (yuko) avant de s’incliner face 
à un autre Allemand, Bischof, en finale. Bravo !

FRANÇOIS LATOUR

DÉCROCHE 
L’ARGENT

Pour le reste...
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FFBJ
PLACE NATIONAL RÉGIONAL TOURNOIS A TOURNOIS B 14-10-17 EMMEN U17 07-10-17 HAINAUT CUP

1er 150 75 100 50 29-10-17 CLERMONT-FERRAND 28-10-17 FLANDERS CUP

2ième 105 53 70 35 12-11-17 HARNES 07-04-18 SOEVEREIN CUP

3ième 60 30 40 20 14-01-18 DUTCH OPEN 14-04-18 TORI BEAUVECHAIN

5ième 30 15 20 10 25-02-18 ANVERS 19-05-18 IPPON TROPHY

7ième 16 8 10 0 02-06-18 VENRAY

CHAMPIONNATS 27/28-01-17 REGIONAL 17/18-02-17 NATIONAL 11-11-17 HARNES U15 28-10-17 FLANDERS CUP U15

CHAMPIONNATS TOURNOIS

TOURNOIS U15 REPRIS

ATTRIBUTION DES POINTS TOURNOIS U18 REPRIS DANS LE RANKING
TOURNOIS A - U18 TOURNOIS B - U18

Saison 2017-2018 (2001-2003) 

Les membres de la Cellule Sportive FFBJ responsables du Ranking U18: 
Damien BOMBOIR, Entraîneur Fédéral: damien.bomboir@ffbjudo.be 

Superviseurs: 
Cédric TAYMANS, Directeur Technique FFBJ: cedric.taymans@ffbjudo.be 

Frédéric GEORGERY, Directeur Technique Adjoint FFBJ: frederic.georgery@ffbjudo.be 

RÈGLEMENT ET INFORMATIONS UTILES: 
 

1. L'inscription au Ranking U18 se fait uniquement par mail via l'adresse rankingu18.ffbj@gmail.com 
 (nom, prénom, date de naissance, club, catégorie de poids) 

La prise en compte des résultats débute uniquement après l'inscription.  
 

2. Rentre en ligne de compte pour le Ranking U18: 
 Les résultats des championnats régionaux et nationaux ainsi que les résultats des tournois A et B qui sont repris dans le tableau ci-

dessus pour la période de septembre 2017 à juin 2018. Les tournois d'Harnes et de la Flanders Cup U15 de 2017 sont également repris 
dans les points du ranking pour les judokas nés en 2003. Le tournoi d'Emmen U17 est accessible aux judokas nés en 2003.  

 
3. Le Ranking U18 de la FFBJ est élaboré et mis en place dans le but de motiver les athlètes qui sont aux portes des sélections 

internationnales à participer aux tournois repris dans ce ranking et par ce fait continuer à travailler sur leur développement sportif. 
 

 4. Ce ranking n'intervient pas comme critère pour les sélections en European Cup. En effet, c'est le tableau des critères de sélection 
publié sur le site internet fédéral qui intervient pour les sélections en tournois. 

 
5.  Les 5 filles et les 7 garçons qui seront en tête du classement à l'issue:  

- du tournoi d'Harnes seront sélectionnés pour le stage fédéral du mois de décembre 
- du Dutch Open seront sélectionnés pour le stage fédéral du mois de février 

- du tournoi d'Anvers seront sélectionnés pour le stage fédéral du mois d'avril 
- du tournoi de Venray seront sélectionnés pour le stages fédéraux des mois de juillet, août et septembre 

 
6. Hors sélections fédérales, les inscriptions aux tournois et le coaching sont à la charge des clubs. Les liens vers les inscriptions aux 

différents tournois repris dans le Ranking U18 sont consultables sur le site internet fédéral. 
 

7. Les points en tournois ne peuvent être attribués que si l'athlète gagne minimum un combat sauf si il n'a pas d'adversaires ,dans ce 
cas, les points lui seront attribués.  

 
8. L'athlète ne pourra comptabiliser qu'un seul résultat par tournoi. 

 
9. L'athlète peut changer de catégorie en cours de saison et ce tout en gardant ses points engrangés dans la catégorie précèdente. 
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octobre 2017
NOUVEAUTÉ :

LE RANKING U18 !

La Fédération francophone a, tout 
récemment, lancé un nouveau projet, le 
Ranking U18, outil par lequel la Direction 

technique espère motiver les jeunes judokas qui 
sont aux portes des sélections internationales. 
Par le biais de ce classement, garçons et filles 
séparés, mais toutes catégories confondues, il 
leur est offert la possibilité d’élever leur niveau. 
Comment ? En participant aux tournois repris 
dans ce Ranking et en marquant des points 
selon leurs résultats... Attention : ce nouveau 
Ranking U18 ne sera pas utilisé comme critère 
premier pour les sélections en tournois, mais 
il interviendra pour les sélections en stages 
fédéraux.
« L’idée est de créer une passerelle entre les U15, 
pour lesquels existe un Challenge depuis quatre ans, 

et les U18, à qui on propose onze tournois (A/B), 
plus le Régional et le National, pour marquer des 
points et entrer en ligne de compte pour les stages 
de la Fédé... » explique Damien Bomboir. « Au 
total, la Fédération francophone met sur pied six 
stages par an, ce qui représente 25 jours, auxquels 
les sept premiers garçons et les cinq premières filles 
seront amenés à participer. De quoi les encourager 
dans leur développement de judoka. La première 
sélection aura lieu après le Tournoi de Harnes, le 
12 novembre. » Et les premiers heureux élus 
participeront au stage de Noël, du 26 au 30 
décembre !

Inscriptions / Email : rankingu18.ffbj@gmail.com
Informations nécessaires : nom, prénom, date de 
naissance, club et catégorie de poids.

Champ. du Monde Kata  
Olbia, 30/09-03/10/2017

KATA...

LES FRÈRES GILON SIXIÈMES...

Deux paires francophones étaient engagées, les 
6 et 7 octobre, aux Championnats du Monde de 
Kata, à Olbia. Nouveauté cette année : ce Mondial 
était précédé, la veille, d’un Grand Chelem où 
seules les paires les mieux placées, une seule par 
pays, étaient automatiquement qualifiées pour la 
finale des Championnats du Monde.

En Katame No Kata, Jean-Philippe et Nicolas 
Gilon ont débuté leur week-end avec une 
deuxième place ! Une superbe performance 

Info * Info * Info
pour leurs débuts dans ce Kata, qu’ils ne purent, 
néanmoins, rééditer lors du Mondial, qu’ils ont 
terminé à la septième place.

En Goshin Jutsu, Yves Engelen et Dimitri 
Closset se sont, eux, classés à une excellente 
cinquième place dans le groupe le plus relevé, ce 
qui leur a également permis d’accéder au Mondial, 
où le classement établi lors du Grand Chelem fut 
maintenu.

À noter encore la huitième place de N. Depauw 
et A. Roeland en Juno Kata et la treizième place 
de Y. Vandekerkove et P. Minnoy en Kime No Kata 
lors du Grand Chelem.



Les rankings  
mondiaux Seniors 

(09/10/2017)

Seniors
Hommes
-66 kg
30e Kenneth Van Gansbeke 

-73 kg
288e Loïc Demierbe

-81 kg
24e Joachim Bottieau
85e Sami Chouchi

-100 kg
 17e Toma Nikiforov

+100 kg
38e Benjamin Harmegnies

Femmes
-48 kg
49e Anne-Sophie Jura

-52 kg
17e Charline Van Snick
109e Myriam Blavier

-70 kg
41e Lola Mansour
94e Gabriella Willems

Les rankings  
mondiaux Juniors 

(09/10/2017)

Juniors
Hommes
-55 kg
38e Julien Debruycker
63e William Hale

-60 kg
9e Naoufal Ez Zerrad

-90 kg
82e Dylian Nikiforov

Femmes
-44 kg
1re Loïs Petit

-48 kg
84e Marine Baumans

-52 kg
2e Myriam Blavier

-70 kg
5e Gabriella Willems
37e Sophie Berger


